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« Le principal objectif du développement consiste à satisfaire les besoins et aspirations de l’être humain. [...] Besoin de se nourrir, de se loger, de se vêtir, de travailler. [...] Un monde où la pauvreté et l’injustice sont endémiques sera toujours sujet aux crises écologiques et autres. Le développement durable signifie que les besoins essentiels de tous sont satisfaits, y compris celui de satisfaire leurs aspirations à une vie meilleure. »

Notre avenir à tous, Commission mondiale
sur l’Environnement et le Développement.



Les enjeux

Nous sommes de plus en plus nombreux sur Terre, alors même que les ressources naturelles de notre planète s’épuisent peu à peu. Depuis plusieurs années, les signaux d’alerte se multiplient et les chiffres, alarmants, vont tous dans le même sens. Pour n’en donner qu’un, si le monde entier vivait selon le mode de vie de l’Américain moyen, il nous faudrait à l’heure actuelle six planètes pour couvrir l’ensemble de nos besoins ! Continuons ainsi, et nous serons à coup sûr les artisans de notre propre déclin. Conscients des enjeux, un certain nombre d’experts et de représentants des gouvernements ont commencé à élaborer un diagnostic. Celui-ci conclut à l’impérieuse nécessité d’harmoniser les exigences du développement et celles de l’environnement. C’est ainsi qu’il y a plus de vingt ans, sous l’égide des Nations unies, la commission Brundtland a défini la nécessité de réorienter la trajectoire de l’humanité : « Répondre aux besoins des générations du présent sans compromettre la capacité des générations futures de répondre aux leurs. » (Rapport Bruntland, Notre avenir à tous, 1987.)


Empreinte écologique mondiale en 2002,
en hectares mondiaux par personne
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Notre empreinte mondiale
est 30 % supérieure
à la biocapacité mondiale

Moyenne mondiale
2,5 ha/pers.

IndeChine Europe Japon USA




L’empreinte écologique

Proposée par WWF, c’est une mesure de la pression qu’exerce l’homme sur la nature. C’est un outil qui évalue la surface productive nécessaire à une population pour se nourrir, se loger, se déplacer, maintenir un niveau de vie constant et éliminer ses déchets. Elle se calcule en hectares/individu. Compte tenu des ressources et de la population actuelle, il faudrait qu’elle soit inférieure à 1,5 ha/personne.

D’après Hugues Gosset-Roux, Faites la Terre,

Jouvence, coll. Clin d’œil.












 

Au Sommet de la Terre de 1992, les Nations unies ont traduit en plan d’action et en déclarations de principes cette définition qui, plus de quinze ans après, est de plus en plus d’actualité. Dès lors, le développement durable est un enjeu qui s’impose de plus en plus, même si le combat est loin d’être gagné. Un combat qui invite les différents acteurs de nos sociétés (entreprises privées, ONG, associations, citoyens) à se mobiliser, chacun en fonction de ses possibilités et de son niveau de responsabilités. L’économie qui, depuis la Révolution industrielle, se développait comme si les ressources naturelles disponibles et la capacité de la Terre à absorber les rejets dus à son activité étaient illimitées, doit aujourd’hui comprendre qu’elle ne pourra être pérenne que si elle respecte les ressources disponibles.


L’ère du gaspillage doit céder le pas à l’ère de la réalité écologique.



De même, le facteur humain, négligé par cette économie issue de la Révolution industrielle, doit être davantage pris en compte, et ceci tant au niveau des conditions de production – qui, dans bien des pays ressemblent plus à l’Angleterre de 1830 qu’à ce qu’elles devraient être dans un monde moderne – que de l’accès aux biens nécessaires. Le développement durable exige donc à la fois de réduire notre empreinte écologique et d’accroître l’équité dans la satisfaction des besoins de base (accès à l’éducation, à l’eau potable, à la santé, etc.). Ce faisant, le développement durable redéfinit le cadre d’action de l’économie ainsi que ses paramètres essentiels.


Le développement durable, c’est :
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[image: Images]   La solidarité sociale
(conditions de vie,
égalité des chances,
solidarité internationale,
etc.).

[image: Images]   La responsabilité écologique
(utilisation des ressources,
gestion des déchets,
équilibre entre paysages naturels
et cultures, etc.).

écologique

vivable viable

durable

social équitable économique

Soit une approche transversale, faite de davantage de solidarité, d’une gouvernance qui tienne davantage compte de la participation des individus aux décisions ayant des conséquences immédiates ou durables sur leur vie et assise sur un partage des responsabilités à tous les échelons de la société.

[image: Images]   L’efficacité économique (système économique, production et consommation, emploi, commerce international, etc.).










Petit rappel historique

[image: Images] Au 19e siècle, la croissance économique est le seul étalon de mesure du développement des nations.

[image: Images] À la fin du 19e siècle, le syndicalisme apporte la nécessité d’un développement économique conjugué avec un développement social.

[image: Images] En 1972, le manifeste « Halte à la croissance ? » dénonce une croissance économique qui surexploite les ressources naturelles et se révèle incompatible avec la protection de la planète à long terme, d’où la nécessité de prendre en compte un troisième aspect : l’environnement.

[image: Images] Une dizaine d’années plus tard apparaît le terme de développement durable, notion reconnue internationalement en 1992, lors du Sommet de la Terre à Rio à la fin duquel 173 pays adoptent l’Agenda 21 mondial, qui développe 27 principes dont celui de précaution et fixe un programme d’actions pour le 21e siècle. Puis, les États s’engagent à adopter un


Le développement durable ajoute au capital financier le capital humain puis le capital naturel, et de même que le capital travaille, le travail produit et la nature également.



Agenda 21 national et à encourager les collectivités locales à adopter, à travers des processus participatifs, des plans d’actions visant à mettre en place le développement durable sur leur territoire.

Les objectifs

L’objectif du développement durable est de définir des schémas viables permettant de concilier les trois aspects économique, social et environnemental des activités humaines.

[image: Images] Sur le plan économique, il s’agit d’ajouter aux performances classiques de l’économie et aux innovations, la performance sociale et écologique.

[image: Images] Sur le plan social, il s’agit de veiller aux conditions de travail, à une rémunération équitable et suffisante, etc.

[image: Images] Sur le plan environnemental, il s’agit de veiller à la compatibilité entre l’activité humaine et le maintien de la biodiversité : préservation à long terme des ressources (de la capacité de production de la nature), limitation des déchets et des émissions polluantes, etc.
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La biodiversité

La biodiversité est essentielle sur notre planète.
   Elle constitue véritablement la richesse du
      monde vivant. Mais aujourd’hui, le rythme
         de disparition des espèces s’est accéléré
            de façon exponentielle, et 25 à 50 % des
         espèces animales ou végétales actuelles
        pourraient avoir disparu à la fin de notre
   siècle.
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Tout en utilisant les ressources écologiques, économiques et sociales, le développement durable :

[image: Images] tient compte du principe d’équité entre les générations présentes et à venir ;

[image: Images] protège la diversité biologique en tant que condition d’existence indispensable, c’est-à-dire préserve la diversité des écosystèmes, des espèces végétales et animales et des ressources génétiques ;

[image: Images] poursuit ainsi les objectifs qualitatifs que sont la solidarité sociale, l’efficacité économique et la responsabilité écologique.



L’Agenda 21

Deux ans après la remise du rapport Bruntland, l’assemblée générale de l’ONU convoque la Conférence des Nations unies pour l’environnement et le développement : c’est la Conférence de Rio ou Sommet de la Terre. C’est aussi le plus grand rassemblement de l’histoire des Nations unies (179 pays). Rio adopte l’Action 21, plus communément appelé Agenda 21 (pour 21e siècle), qui place le développement durable au cœur du système international : 256 pages découpées en 40 chapitres qui soulignent le rôle essentiel de l’information et de l’éducation et appellent à la prise de responsabilité de chaque individu et de chaque secteur de la société (femmes, jeunes, peuples autochtones, ONG, autorités locales, travailleurs et syndicats, communauté scientifique...).


Les principaux chapitres de l’Agenda 21
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Section 1 : SOCIAL ET ÉCONOMIQUE

• Coopération internationale visant
à accélérer le développement durable
dans les pays en développement

• Lutte contre la pauvreté

• Modification des modes
de consommation

• Dynamique démographique
et durabilité

• Protection et promotion
de la santé
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